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Héritier du conflit entre la jeune république française et les monarchies européennes, 
Napoléon Bonaparte conduit les Français dans un affrontement long de quinze 
ans. De 1800 à 1814, il repousse six coalitions successives avant d’abdiquer, vaincu 
par le nombre, le 6 avril 1814. Aidé non par la force mais par l’impopularité du roi 
Louis XVIII et par le rejet du retour aux archaïsmes du passé, il reprend le pouvoir 
en 1815. Le 18 juin 1815, écrasé à Waterloo par la supériorité numérique de l’armée 
anglo-prussienne lors de la campagne de Belgique, il abdique une deuxième fois 
et part vers un exil définitif sur l’île de Sainte-Hélène. Nous ignorons le nombre 
de soldats blagnacais morts sous les drapeaux pendant cette période mais les 
registres municipaux du village conservent les souvenirs de deux d’entre eux :

François BACALERIE, fantassin au 119e régiment, décédé le 28 décembre 1811 à 
Oviedo (Espagne) à l’âge de 24 ans et le soldat Jean HERISSON, mort à Mayence 
(Allemagne) le 4 mars 1814.
Signalons que les rédacteurs d’avis de décès abusent du mot « fièvre » à la rubrique 
« cause » pour éviter l’expression « mort des suites de ses blessures ». Ces documents 
sont destinés aux parents des défunts et aux maires de leurs communes. Quatre 
décennies après l’effondrement du Premier Empire, dix-neuf anciens soldats 
blagnacais, âgés mais toujours vivants, sont décorés de la médaille dite « de Sainte-
Hélène » destinée à honorer les vétérans de la Grande Armée. (B.Q.H. n°17)

Les cavaliers

BESSIERES Jean, fils de Pierre et de Jeanne Marcillac, né à Blagnac le 16 décembre 
1794. Taille 1,69m, cheveux et sourcils noirs. Vélite placé à la suite du 2e régiment 
de chevau-légers de la Garde Impériale. Il arrive au corps le 17 mars 1813 et participe 
à l’âge de 21 ans aux campagnes de Saxe en 1813 et de France en 1814. Moins 
chanceux, son camarade Jean Baptiste BERTRAND, né le 20 mars 1793 à Mondonville, 
cavalier comme lui au même régiment est fait prisonnier par les Prussiens en février 
1814 à la bataille de La Rhotière (France). (S.H.D. GR20YC 163)

Les fantassins

LEAUX (ou LAUX) Georges, fils de Jean et de Pétronille Delmas, né à Blagnac le 
19 février 1787. Taille 1,56m, cheveux roux. Incorporé au 11e régiment d’infanterie 
de ligne le 7 juin 1810. Nommé caporal la même année puis sergent en 1811. 
Grièvement blessé à la bataille de Waterloo le 18 juin 1815. Rayé du registre 

Les Blagnacais 
dans la Grande Armée

Depuis peu mis en ligne sur internet par le « Service historique de la défense », 
les registres régimentaires napoléoniens révèlent le parcours de plus de 100 000 
soldats de la Grande Armée parmi lesquels plusieurs Blagnacais. Il est temps de 

les sortir des oubliettes de l’Histoire.

par Jacques Sicart
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régimentaire le 31 août 1815. « Resté en arrière » (traduisez « supposé mort »). 
(S.H.D. GR/20YC100)

CLAVET Jean, fils de Raymond et de Jeanne né à Blagnac en 1782. Incorporé à la 
40e demi-brigade d’infanterie. Taille 1,65m, cheveux châtains. Combat à Austerlitz 
(1805). Mort à l’hôpital de Braunsberg (Prusse) à 24 ans le 27 janvier 1806. (S.H.D./
GR21YC35)

CASSAGNE Bernard, fusilier dans la jeune Garde Impériale.

RIVET Jacques et DUMAUX François, tous deux fantassins au 40e régiment 
d’infanterie de ligne.

CASSE Jean Guillaume, fils de Jean et de Jeanine Marie Favet, né à Blagnac le 13 
mars 1786. Taille 1,63m, cheveux bruns. Conscrit de 1806, recruté comme tous ses 
compagnons d’armes blagnacais par tirage au sort le 10 septembre 1806. (S.H.D./
GR21YC43)

Communes voisines de Blagnac

PADER Antoine, fils de Jean et de Jeanne Dauvez, né à Seilh en 1782. Véritable 
héros, il traverse l’Europe avec la Grande Armée d’Austerlitz à la Pologne en passant 
par la Prusse avant de participer à la campagne d’Espagne en 1808 et 1809.
DELBOY François Charbon né le 28 octobre 1792 à Fenouillet. Intégré au 1er régiment 
de lanciers, il participe à l’un des pires cauchemars de notre histoire : la campagne 
de Russie. A peine âgé de vingt ans, il disparaît comme la plupart de ses compagnons 

Uniforme de Bernard Desclaux. Espagne 1813 uniforme de Jean Bessieres. Saxe 1813
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d’armes dans les neiges russes lors de la dramatique retraite de 1812, bien loin de 
sa jeune femme et de son fils en bas âge.

Nous remercions le « Service Historique de la Défense » et les concepteurs du site 
internet « Matricules napoléoniens »

annexes

Nous avions déjà évoqué deux cavaliers blagnacais dans le n° 17 de notre revue : 

Bernard DESCLAUX, chasseur à cheval en Italie, en Espagne en Allemagne et en 
France de 1803 à 1814 

L’officier de Dragon CAUS, retraité et décédé à Blagnac en 1819

Vélite (comme Bessieres) : jeune engagé volontaire issu de la bourgeoisie, 
entretenu aux frais de  ses parents pendant sa formation militaire. Son intégration 
dans la prestigieuse cavalerie de la Garde Impériale lui est ensuite proposée.

sources

Archives départementales de la Haute-Garonne. Série 2R315
Tulard (Jean) : dictionnaire napoléonien 
S.H.D. et site internet : Matricules napoléoniens.

Uniforme de François Delboy. Russie 1812 Fantassins du Premier Empire par RIGO


